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LE 
PIÉTON 
assiste depuis le début de la 
semaine à un chantier place Abel-
Surchamp. « Encore ! » se dit le 
Piéton, lui qui passe chaque jour par 
là. Apparemment, la Ville a 
toujours la dalle pour continuer les 
travaux.

Mairie.  
42, place Abel Surchamp 
33500 Libourne  
Tél. : 05 57 55 33 33 
Fax : 05 57 55 33 76 
www.ville-libourne.fr 
Ouverture du lundi au vendredi  
de 8 h 30 à 12 h 30 et 13 h 15 à 17 h. 
État civil : mardi : 8h30-18 h, et 
vendredi : 8h30-17 h 
Allô Ville de Libourne. 
Tél. 0 800 89 99 32  
(service de proximité). 
Service à domicile, garde d’en-
fants, personnes malades, âgées, 
handicapées, ménage, repassage.  
ALSP. Tél. 05 57 74 13 01. 
Oligad. Tél. 05 57 74 05 26. 

Musée des Beaux-Arts. 
42, place Abel-Surchamp. 
Tél. 05 57 55 33 44. 
Ouvert le mardi de 14 h à 18 h,  
le mercredi, jeudi, vendredi  
et samedi de 9 h 30 à 13 h et  
de 14 h à 18 h. Entrée gratuite. 
Musée du Carmel 
Adresse : 45, allées Robert Boulin  
Tel : 05 57 55 33 44/05 57 51 91 05 
E-mail : musees@mairie-libourne.fr 
Horaires : Ouvert du mardi au samedi de 
10 h à 13 h et de 14 h à 18 h. 
Entrée libre. Visite commentée sur de-
mande. Fermé les jours fériés 
Médiathèque.  
Place des Récollets.  
Tél. 05 57 55 33 50. 
Office de tourisme.  
40, place Abel-Surchamp.  
Tél. 05 57 51 15 04. 
contact@tourisme-libournais.com, 
www.tourisme-libournais.com 
Archives municipales 
Adresse : 3 rue Étienne Sabatié  
33500 Libourne 
Tel : 05 57 55 33 45 
Mail : archives@mairie-libourne.fr 
Horaires : le mardi et vendredi de 9 h à 
12 h ; le jeudi de 14 h à 17 h. Sur rendez-
vous les autres jours. 
Théâtre le Liburnia 
Adresse : 14, rue Donnet  
Tel : 05 57 74 13 14 (accueil/billetterie) 
ou 05 57 74 13 15 (administration) 
Horaires : lundi au vendredi de 9 h 30 à 
12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h. La billetterie 
ouverte les soirs de représentation.

UTILE

ARNAUD BERTRAND 
libourne@sudouest.fr 

M
ercredi, 20 heures et des 
poussières, salle du Ver-
det. Sur les murs, le ton est 

donné. Les affiches siglées « PC », 
pour Parti communiste, sont im-
primées de revendications pour 
« une France en commun », « À tra-
vail égal, salaire égal », ou plus di-
rect : « Du fric pour les services pu-
blics ». Dans la salle, une demi-dou-
zaine de personnes, camarades du 
Parti communiste, du Front de 
Gauche, ou sans étiquette revendi-
quée mais non sans affinités. La 
jauge montera à une dizaine de 
participants, des retraités en majo-
rité, dont certains au passé syndi-
cal, et Clément, la trentaine, croisé 
courant mars dans cette même 
salle du côté des Insoumis libour-
nais. « D’habitude, on est plus nom-
breux, 15-20 personnes. Les horai-
res d’été ? », s’interroge sans trop y 
croire Nicole. « Ou le thème, peut-
être trop technique… » 

Après les services publics fin jan-
vier, la santé en février, l’égalité fem-

mes-hommes 
début mars, 
c’est le revenu 
universel qui 
est sur la table 
de ce nouvel 
atelier législatif. 
Des rendez-
vous, où l’on dé-
bat, s’informe, 
discute, partant 
de la situation 
locale et de l’ex-
périence per-

sonnelle des participants avant de 
synthétiser les propositions les re-
layant ensuite aux parlementaires 
du groupe Gauche démocrate et ré-
publicaine. Un travail à la base. « La 
difficulté, c’est de faire le lien entre 
ce que vivent les gens et le parti », 
note Patrick, ancien cheminot, qui 

regrette la baisse de « l’engage-
ment » militant au fil des années et 
de gens « qui veulent mouiller la 
chemise ». Désintérêt, rapport de 
force en défaveur face au « patro-
nat », manque de volonté pour s’in-
former, les raisons soulevées sont 
nombreuses. « Il y a aussi une lutte 
des idées, tout est fait pour démobi-
liser les gens », dit l’un. 

Deux heures de discussions 
Ce soir-là, pour débattre du revenu 
universel, un seul groupe de travail 
suffira – décision prise à la majorité 
– contre trois, la dernière fois. « Le 
revenu universel, tel qu’il est pro-
posé par Hamon, on n’est pas favo-
rable », embraye Jean-Michel, un ar-
ticle d’Alternatives économiques 
en main. Difficile de résumer ici en 
quelques lignes l’ensemble des dis-
cussions. Durant plus de deux heu-
res, celles-ci seront denses, et abor-
deront des pans entiers qui méri-
teraient presque un atelier chacun : 
robotisation du travail, crainte du 
démantèlement des services pu-
blics, financement du revenu uni-

versel et modalités d’application, 
temps et partage du travail, place 
de l’homme, et celle de la valeur tra-
vail, dans la société… « Le but du re-
venu universel est de lutter contre 
la pauvreté, non ? », questionne Ni-
cole, pour qui tous les calculs abou-
tissent au même résultat : « On est 
en dessous du seuil de pauvreté ! » 
Si revenu universel il doit y avoir, il 
doit être « au-dessus du Smic ». 

À 22 heures, l’heure de la syn-
thèse a sonné. Patrick s’y colle : 
« Dans l’ensemble, sur la logique du 
revenu universel, on n’est pas con-
vaincu par l’efficacité et la justice 
de la proposition, avec le risque de 
détricotage du système et de la pro-
tection sociale. » 

Thème de la présidentielle, forcé-
ment, le revenu universel a ouvert 
sur l’échéance à venir. La veille, Pou-
tou avait défouraillé en direct. « Il a 
eu du mérite, il y a un tel mépris. La 
lutte des classes est bien réelle », dit 
Joël. Mais le choix ne se portera pas 
sur « l’ouvrier Poutou », ni sur Na-
thalie Arthaud, « qui ne sont pas 
dans une logique d’accession au 

pouvoir ». Autour de la table, on 
s’inscrit plutôt dans les pas de 
Pierre Laurent, le secrétaire natio-
nal, qui appelle à se saisir du vote 
Mélenchon pour exiger « un chan-
gement ». « Il y a des désaccords, 
mais c’est accessoire. 85 % des pro-
grammes sont communs », note 
Jean-Michel. « Avant, on votait pour 
un parti, on savait où on allait. 
Maintenant… », soupire Made-
leine. 

Pour les législatives, un candidat 
communiste devrait être en lice 
dans la 10e circonscription, assu-
rent-ils. Restent à s’entendre sur un 
nom. C’était le sujet des prolonga-
tions du débat, mais dans la discré-
tion de la fin de soirée. Aujourd’hui 
et dimanche matin, ce sera atelier 
tractage au marché.  

Avant le 16 mai, un nouveau ren-
dez-vous législatif : à l’ordre du jour, 
les loyers. Joël propose d’y ajouter 
« la dette, celle de la France ». Re-
gards circonspects. La France aura 
changé de président. « D’ici le 
16 mai, on en saura un peu plus… », 
lâche Marie-Madeleine.

Salle du Verdet, une dizaine de personnes ont participé à l’atelier législatif. PHOTO A.B

POLITIQUE Après les Macronistes et les Insoumis, rencontre avec les communistes et 
membres du Front de gauche dans le Libournais réunis en atelier législatif mercredi soir

« La lutte des classes 
est bien réelle »

La ville de Londres 
sur grand écran 
CINÉMA Lundi prochain, l’associa-
tion Connaissances du monde orga-
nise, à 14 h 30, une projection au ci-
néma Grand Écran de Libourne 
consacrée à « Londres, capitale de 
l’Empire », du réalisateur Vincent 
Haleux. Sixième ville française avec 
son demi-million d’expatriés de 
l’hexagone, elle enchante et fascine. 
Ville classée parmi les plus dynami-
ques et influentes du monde, la mul-
ticulturalité y est un succès. Le film 
est un voyage en haute nostalgie, 

parsemé de mystères, d’ombres et 
de lumières.  

Un spectacle de cirque  
en équilibre 
CIRQUE « L’homme cirque » est un 
spectacle sur un fil et en équilibre qui 
est à découvrir, avec le théâtre Le Li-
burnia, lundi et mardi à 20 h 30 et 
mercredi à 19 h 30 dès 6 ans, sous le 
chapiteau installé au stade Maurel-
Audry, avenue Henri-Brulle. L’artiste 
suisse, David Dimitri, compte comme 
l’un des funambules les plus recon-
nus au monde. Son spectacle est un 

one-man-show en constante évolu-
tion, inspiré par toutes ses tournées 
pendant de nombreuses années. Fu-
nambule virtuose, acrobate, musi-
cien, homme canon. « L’homme cir-
que » fait son cirque à lui tout seul. 
Billetterie : 05 57 74 13 14. 

Dépistage du diabète 
SANTÉ À l’occasion du centenaire 
du Lion’s Club International et dans 
le cadre d’une action nationale, les 
Lion’s Club Libourne Doyen et Li-
bourne Bastide organisent, demain, 
sur Libourne, une journée de dépis-
tage gratuit du diabète chez l’adulte 
volontaire sous l’égide de Lider Dia-
bète, association partenaire du 
Lion’s Club International avec la par-
ticipation de l’lFSI du centre hospita-
lier de Libourne par le biais de l’asso-
ciation de ses élèves Les Tuniques 
vertes et avec la participation de 
médecins libéraux. 

PHOTO THÉÂTRE LE LIBURNIA

ÉCHOS DE BASTIDE

« Il y a des 
désaccords 
accessoires avec 
Mélenchon. 
85 % des 
programmes 
sont 
communs »

CORRESPONDANTS 

CANTON DE FRONSAC 
Eric Iles 
Tél. 06 09 17 05 56. 
Courriel : iles.eric@free.fr
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